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Les correspondances de Rome nous apprennent que la presse

athée continue à attaflnuer le Vatican par des insinuations aussi

nensonîgè.res que ridicules. Depuis quelque temps, elle dénonce

"'le prétendue Ligue catholique universelle qui aurait pour chef le

Pape même, assisté de présidents, de vice-présidents, de secrétai-

l'es, de tout un personnel en relation avec le monde entier, orga-

tisée comme nue société secrète ayant pour but de détruire le

Progrès, la civilisation, la science, et les autres conquêtes de la

é volution. La Ligue disposerait de capitaux immenses, u mil-

liarJ Pour co mmencer. Les correspondants romains assaisonnent

ce mlensoýnge de détails plus ou moins extravagants.

oici ce que le secrétaire (Etat du Pape a répondu aux men-

songes de cette presse:
Certains journaux, prenant comme point de mire le Vatican

Pour divilguer et ressasser des nouvelles qui sentent toute la bas-

sesse de leur provenance, ne peuvent être plus exactement con-

Parés qu'à la mouche, insecte repoussant très-fastidieux. Plus on

cherchie à l-éloigner, et plus elle revient à l'attaque.

" Et de mènie que la mouche tire de la pourriture sa nourriture

favorite, de même les dits jouaiiuiiix, quand ils fabriquent et repro

duisenît obstinément des rliensonges souvent refutés et démentis,

Inolltrent bien comre ils doivent leur subsistance à la pourriture

de leur impieté.

**

E' attendant les élections générales qui auront lieu en Fý,ance,

le 14 octobre prochain, le gouverneient montre une grande

gueur pour réprimer les excès de la presse républicaine.

berièrenent les principaux journaux républicains, y compris le

TelPs, la France et le Bien Public, ont été saisis. Ces mesures de

rigueur ont eu pour cause la publication de certains articles au

sujet du procès de Gambetta. Nous ne pouvons rien présager as

sujet de la prochaine lutte électorale. Toutefois, il vient de se

Produire deux événements qui nous semblent fâcheux pour la

cause de la république : la mort de M. Thiers, le chef, que l'on

'oulait opposer au maréchal MacMahone et la condamnation de

Gambetta, à trois mois d'emprisonnement et à une amende de

deux mille francs. Gambetta doit appeler du jugement et la cause

est fixée au 20 courant. La décision juliciaire, qui condamne

Gambetta à trois mois de prison, le prive en mqme temps de ses

droits civils pour l'espace de cinq ans, de sorte que si cette déci-

sion est confirmée, Gambetta sera forcé de ne plus e mêler de la


